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Nécrologie.

Georges Bovy.

Né à Genève le 28 février 1837, décédé à la Servette, près de

cette ville le 11 octobre 1885, Georges Bovy dut son talent à son

énergie. Elevé et instruit en vue d'une profession libérale, il dut
en 1862 entrer dans la maison de son père. Pendant 23 ans, il
voua toutes ses forces au développement de cette maison, et porta
l'exécution de la médaille à un degré de'fini et de soigné qu'elle
n'avait guère atteint jusque là.

On peut dire qu'il fit du métier de frappeur de médaille une

profession artistique. Dans ses moments de loisir, il apprit le

dessin et s'exerça qnelque peu à la gravure, sans jamais y
conserver beaucoup de temps. Mais, né d'une famille d'artistes,
travaillant d'un métier qui, journellement, lui mettait sous les yeux
les sublimes travaux d'Antoine Bovy, de Hugues Bovy, son frère,
et d'autres graveurs émérites, il prit dans leur commerce, s'il
nous est permis ne nous exprimer ainsi, un goût excessivement

pur, une conception magistrale de l'art.
Sur la fin de sa vie, il grava deux médailles qui furent justement

estimées des numismates. La médaille du Major Davel et
celle de Robert Etienne dont il achevait la frappe des quelques
exemplaires qui en furent tirés peu de semaines seulement
avant sa mort. Nous avons donné les descriptions de ces deux

médailles, 2me année, page 74, et 4me année, page 58.
En résumé, Georges Bovy fut un homme de génie, mais les

soins qu'il devait vouer à la maison Louis Bovy dont il était le

gérant, en même temps que la préoccupation de soutenir sa

nombreuse famille, l'empêchèrent de donner à ses productions purement

artistiques toute la perfection qu'il avait conçue.
Que sa famille veuille bien recevoir ici l'expression de la part

bien grande que nous prenons à son chagrin.
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